
2-Qu'avez-vous découvert sur vous ou votre entourage pendant ces confinements, 
quelles conséquences ?  

Ce que j’ai ressenti durant ces confinements c’est que la croyance non religieuse 

progresse. Le masque de l’ignorance nous rend aveugle et qu’affirmer quelque 

chose très fort sert d’argument pour convaincre. En exemple, je citerai 

l’affirmation suivante : Nos défenses naturelles nous protègent du virus Covid 

19. Je dirai plus exactement que beaucoup d’humains en meurent chaque jour. 

 

Pour étayer « mon affirmation », je vous propose cette petite fable. 

 

Il n’a pas peur d’affronter Covid à visage découvert, nez à nez, Donald, le preux 

chevalier de l’image, le champion des croyances, celui qui proclame haut et fort 

que ses défenses naturelles le protègent. Virus, connais pas. C’est encore une 

invention des communistes, des ennemis du travail et du mérite personnel. Les 

Démocrates veulent avec ce leurre nous empêcher de vivre. 

C’est ainsi que gémissait notre ami Donald, fameux personnage de la série 

Disney-Virus qui passionnait le monde entier. 

Virus, lui, quasiment invisible attendait son heure et poursuivait son macabre 

ouvrage. 

Il s’adressa en ces mots à son ami Donald. « Je suis si chétif que je ne fais de 

mal à personne. N’aie pas peur de moi et partage cette pinte de bière avec ton 

ami Corona. » 

Ce dernier y porta les lèvres, en but une gorgée puis tendit le délicieux 

breuvage à Donald qui l’engloutit d’un trait. 

Trois jours après, notre aveugle parmi les borgnes fut conduit d’urgence à 

l’hôpital où il rejoignit son lit de réanimation. Notre roi de l’ignorance nageant 

dans ses certitudes n’avait pas soupçonné la présence de Virus et avait accepté 

cette bière blonde et fraîche sans la moindre hésitation. Très vite la mort lui 

tendit la main. Il ne revit jamais demain.  

Il faut savoir éviter les beaux parleurs pour continuer à connaitre  du soleil la 

lueur. Comme quoi la raison du  plus fort n’est pas toujours la meilleure nous 

l’avons démontré dans l’heure.  

 

Pour conclure, je dirai avec Edgar Morin que « Nous devons apprendre que 

toute vie est une navigation dans un océan d’incertitudes à travers quelques 

îles ou archipels de certitudes où nous ravitailler ». 
 


